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Bien aimés de Dieu, après avoir célébré l’ascension du Seigneur jeudi passé, la liturgie 

de la Parole nous invite en ce septième dimanche de Pâques à méditer sur notre « être disciple 

du Christ ». 

Le Seigneur est allé siéger à la droite du Père pour se faire plus présent à tous. Après 

avoir formé ses disciples, il leur donne la possibilité de poursuivre sa mission : l’annonce de 

l’amour de Dieu pour l’humanité. Pour être ces vrais missionnaires dont le Seigneur a besoin, 

il convient d’être de bons disciples du Christ. 

Dans l’évangile, il nous est présenté un extrait de la prière de Jésus pour ses disciples 

communément appelé prière sacerdotale. Dans cette prière, Jésus donne quelques 

caractéristiques d’un disciple du Christ. 

Le disciple du Christ est celui qui reste fidèle et uni à Dieu. « Père saint, garde mes 

disciples unis dans ton nom, le nom que tu m’as donné, pour qu’ils soient un, comme nous-

mêmes ». Le disciple se doit de garder le lien constant qui l’unit à Dieu. Dans la deuxième 

lecture, Saint Jean fait voir que celui qui demeure en Dieu, dans son amour, Dieu demeure en 

lui. Sans cette connexion à Dieu, l’acte posé par le disciple n’aura aucune âme. Cela sera un 

acte ordinaire posé de façon ordinaire. Et pourtant, comme le dit la petite Thérèse, la sainteté 

requiert de poser de façon extraordinaire des actes ordinaires. 

Le disciple du Christ est celui qui se nourrit de la Parole de Dieu. « Père saint, garde 

mes disciples unis dans ton nom, le nom que tu m’as donné, pour qu’ils soient un, comme 

nous-mêmes ». C’est aussi une manière de garder le contact avec Dieu. C’est dans sa Parole 

que Dieu s’adresse actuellement et quotidiennement au disciple du Christ. Elle est 

incontournable dans la vie du chrétien. Elle est le phare qui éclaire son chemin. Elle est la 

lumière de ses pas, la lampe de sa route. 
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Le disciple du Christ est celui qui sait qu’il n’appartient pas au monde. « Le monde les 

a pris en haine parce qu’ils n’appartiennent pas au monde, de même que moi je n’appartiens 

pas au monde ». Ne pas appartenir au monde ne signifie pas que l’on doive ignorer ce qui s’y 

passe, que l’on doive avoir du mépris pour lui, que l’on doive le négliger, bien au contraire. 

Jésus poursuis d’ailleurs « Je ne prie pas pour que tu les retires du monde, mais pour que tu 

les gardes du Mauvais ». Ne pas appartenir au monde signifie être conscient que l’on est en 

pèlerinage, que notre destination finale n’est pas ici. Et parce que nous sommes de passage, 

nous devons faire tout pour que ce séjour nous soit agréable et nous prépare au monde 

meilleur qui vient. C’est par notre agilité à vaincre le mal dans ce monde que nous serons plus 

aptes à entrer dans la vie nouvelle que Dieu nous propose. 

Le disciple est celui qui est consacré dans la vérité. « Sanctifie les dans la vérité : ta 

Parole est vérité ». Le disciple doit s’efforcer à faire correspondre ses actes à ce ou celui en 

quoi ou qui il croit. Il doit avoir une adéquation entre le dire et le faire. C’est bien de se 

proclamer haut et fort disciple du Christ, mais c’est encore mieux de le démontrer par ses 

actes. Le Pape Paul VI disait : « les hommes d’aujourd’hui ont plus besoin de témoins que de 

maîtres. Et lorsqu’ils suivent des maîtres, c’est parce que leurs maîtres sont devenu des 

témoins ». C’était vrai en son temps, c’est encore plus vrai aujourd’hui. 

Le disciple du Christ est celui qui appartient à une Communauté. « De même que tu 

m’as envoyé dans le monde, moi aussi, je les ai envoyés dans le monde ». La mission ne 

s’exerce pas par une seule personne. C’est la mission de Dieu confiée à son Eglise. C’est 

l’Eglise, corps du Christ, qui nous envoie au nom de Dieu. Le disciple ne peut être replié sur 

lui-même, agir dans son coin, décider du jour au lendemain de faire telle ou telle chose sans 

l’aval de la Communauté. Il faut un mandat de l’Eglise. Dans la première lecture, on voit bien 

comment les apôtres sont préoccupés de reconstituer le collège des douze apôtres. Pour le 

faire, il laisse l’Esprit-Saint agir. C’est l’Esprit-Saint qui a guidé leur choix. C’est encore ce même 

Esprit aujourd’hui qui guide l’Eglise, qui l’a renouvelle en temps opportun.  

Bien aimés de Dieu, voilà quelques spécificités d’un disciple du Christ. Evidemment la 

liste n’est pas exhaustive. Chacun est donc appelé en ce dimanche à examiner son être 

chrétien, son être disciple du Christ à l’aune de ces caractéristiques. 
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Nous sommes dans l’attente de la Pentecôte. Nous avons entamé vendredi la 

neuvaine à l’Esprit-Saint. Que cet Esprit-Saint vienne renouveler notre cœur afin que nous 

soyons toujours des disciples du Christ selon le Cœur de Dieu. Amen. 

Père Patrice ATEBA BENDE, SAC 

 


